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Jeudi matin  

9h30 Accueil et présentation par Nicolas WEILL (Paris) et Stefanie 
BUCHENAU (Paris) 

10h Gideon FREUDENTHAL (Tel Aviv): Moses Mendelssohn on 
hieroglyphics and idolatry. A philosophical defense  

10h30 Michael ALBRECHT (Trèves): In wie weit wir der Vernunft 
nachhelfen können. Der Begriff der Vernunft im Spinozismus-
Streit zwischen Jacobi, Mendelssohn und Kant 

11h Discussion 

11h30   Pause 
 

12h Vincent ALAIN (Paris), Gewißheit et Faßlichkeit : la méthode de 
la philosophie des Meditationes de Cognitione, Veritate et Ideis de 
Leibniz à l’Abhandlung über die Evidenz in metaphysischen 
Wissenschaften et aux Morgenstunden de Mendelssohn 

12h30 Discussion  

12h45   Pause déjeuner 
 

Après-midi  Président de séance : Dominique BOUREL (Paris) 

14h15   Michel ESPAGNE (Paris), Lessing et les hérétiques 

14h45 Willi GOETSCHEL (Toronto), Aspekte der Spinozarezeption bei 
Moses Mendelssohn und Salomon Maimon 

15h15 Discussion 

15h45 Pause 

16h15 Nicolas WEILL (Paris), Salomon Maïmon et l’expérience 
autobiographique de son temps  

16h45 Daniel KROCHMALNIK (Heidelberg), Pschat und Drasch in der 
Haskala. Zur Übersetzung des Bi’urs Mendelssohns 

17h15 Discussion 



Vendredi matin Président de séance: Jacques LE RIDER (Paris) 

9h Stefanie BUCHENAU (Paris), Markus Herz. Critique et médecine 

9h30 Sophie NORDMANN (Paris), De l’éthique à la religion de la 
raison: Hermann Cohen, lecteur de Kant 

10h Discussion 

10h30   Pause 

11h Norbert WASZEK (Paris), Heinrich Heine et « les trois 
générations de la Haskala » 

11h30 Christoph SCHULTE (Potsdam), Wissenschaftliche und 
philosophische Bücher von Juden im 18. Jahrhundert. Ein 
Überblick 

12h00   Discussion 

12h30   Pause-déjeuner 

 

Après-midi  Présidente de séance: Myriam BIENENSTOCK (Tours) 

14h15 Yitzhak MELAMED (Chicago), Mendelssohn, Maimon and the 
Failure of Modern Jewish Philosophy 

14h45 Silvia RICHTER (Heidelberg), Judaïsme et politique. M. 
Mendelssohn, au crible d’E. Levinas 

15h15 Discussion 

15h45   Pause 
 

16h15 Isabelle THOMAS-FOGIEL (Paris), Maïmon : la critique du 
figurable comme coup d’envoi de l’idéalisme allemand  

16h45 Dominique BOUREL (Paris), De Berlin à Lemberg : nouvelles 
recherches sur la Haskala en Europe 

17h15   Discussion finale et clôture du colloque



On reconnaît souvent dans le XVIIIe siècle allemand l’époque bénie et révolue d’une véritable symbiose des cultures 
philosophiques juive et allemande. Les figures de Moses Mendelssohn et de Salomon Maïmon sont sans doute les plus 
célébrées sinon les plus représentatives du mouvement de la haskala, les « Lumières juives », mais d’autres penseurs moins 
connus, tels Lazarus Bendavid, Markus Herz etc. y jouent un rôle important. L’ambition du colloque est de faire un état 
des lieux des recherches internationales sur la de la pensée juive de l’Allemagne du XVIIIe siècle, en s’attachant à mettre en 
évidence sa richesse et sa diversité et l’importance de sa contribution aux grands débats philosophiques du siècle.  

Il s’agira donc, après avoir rappelé le contexte institutionnel et historique, de donner voix à une multitude de textes 
méconnus, rédigés en allemand et en hébreu : des traités philosophiques, des correspondances, des commentaires bibliques et 
philosophiques, des autobiographies intellectuelles, mais aussi des écrits scientifiques. On s’attachera à mieux cerner les 
influences qui s’exercent dans les deux sens : d’un côté la haskala, par le contact avec la philosophie et la terminologie 
philosophique du dix-huitième siècle allemand, constitue à certains égards une réforme du judaïsme traditionnel. De 
l’autre, elle contribue certainement à enrichir ou infléchir la philosophie allemande. 

On a relevé le lien très étroit qu’entretiennent les maskilim, les philosophes juifs des Lumières avec la philosophie 
allemande de leur temps, celle de Leibniz et de Christian Wolff d’abord et celle de Kant par la suite, laquelle suscite des 
réactions fortes, des résistances (dans le cas de Mendelssohn ou de Herz) et des adhésions partielles et critiques qui 
prennent souvent la forme de commentaires métacritiques (Bendavid, Maïmon). Pourtant, contre une certaine tendance de 
l’historiographie courante à traiter ces penseurs comme de simples représentants d’une école, qu’elle soit wolffienne ou 
kantienne, on s’efforcera de les lire pour eux-mêmes. Nous aborderons en conclusion la réception et l’actualité de la 
philosophie juive-allemande des Lumières, son influence sur l’idéalisme (Fichte) et chez des penseurs juifs plus récents, 
comme Hermann Cohen et Emmanuel Levinas. 

Pour restituer des dialogues souvent complexes entre des penseurs et des traditions hétérogènes, ce colloque réunira des 
spécialistes d’origines et de compétences diverses, des historiens de la philosophie allemande et hébraïque, mais aussi des 
spécialistes de l’histoire culturelle, allemande et juive. 
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